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Membres de la presse, 

Merci d’avoir répondu à l’invitation de participer à cette conférence de presse. Je suis heu-

reux d’être ici, aujourd’hui, avec M
gr

 Dennis Drainville, évêque anglican de Québec ainsi que son 

épouse, Madame Cynthia Ann Patterson, pour vous parler de la célébration que nous vivrons de-

main, avec le Saint-Père, le Pape François, en la Basilique Saint-Pierre à 10 heures du matin. 

Si nous sommes ici, c’est que le 3 avril de cette année, le Pape François a canonisé ces 

deux bienheureux d’origine française qui ont vécu de nombreuses années en Nouvelle-France. 

Saint François de Laval est arrivé à Québec à l’âge de 36 ans et il est décédé à l’âge de 85 ans. 

Pour sa part, sainte Marie de l’Incarnation est arrivée à l’âge de 40 ans et elle est décédée à l’âge 

de 73 ans.  

Ces deux géants de la première évangélisation de notre pays se sont avérés des personnes 

très engagées dans la mission de l’Église. Mais François de Laval et Marie de l’Incarnation sont 

aussi considérés comme des piliers de ce nouveau pays naissant. Leur présence, leur soutien et 

leur leadership ont permis à la petite colonie française de persévérer au milieu de grandes diffi-

cultés et de défis de taille. 
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Saint François de Laval a été un grand visionnaire et missionnaire. Il a établi l’Église nais-

sante au Canada en fondant le Séminaire de Québec, en soutenant les missionnaires qui partaient 

pour les régions éloignées à la rencontre des peuples autochtones. Il a su également organiser et 

soutenir les communautés naissantes de colons qui s’établissaient le long du Fleuve Saint-Laurent 

et en d’autres territoires. De son vivant, M
gr

 de Laval était déjà reconnu comme un homme de 

Dieu, pauvre et très généreux de ses biens et de sa présence surtout auprès des pauvres. Un hom-

me en grande communion avec Dieu, un priant et un pasteur très attentif aux besoins de ce nou-

veau pays. 

Sainte Marie de l’Incarnation a laissé des traces profondes à Québec. Une religieuse ursuli-

ne cloîtrée, et pourtant, toute la colonie la connaissait parce qu’elle accueillait au parloir du Cou-

vent des Ursulines. Elle était une femme d’envergure, profondément enracinée dans sa relation 

avec Dieu. Bossuet n’a pas hésité à l’appeler la Thérèse du Nouveau Monde. De fait, ses nom-

breux écrits nous dévoilent une grande mystique, le cœur en Dieu et les pieds sur terre. Elle por-

tait bien son nom, Marie de l’Incarnation. Femme incarnée dans la réalité et la vie, tout autour 

d’elle l’intéressait et la préoccupait au plus haut point. 

The pilgrimage we have experienced in France in the footsteps of our two new saints, 

François de Laval and Marie de l’Incarnation has renewed our missionary spirit. That is how our 

country was born when these two saints traveled to Nouvelle-France with many other men and 

women. They were filled with a great desire to love the Lord, make Him known to all people and 

build a society on the values of the Gospel of Jesus Christ. We continue to believe that this is a 

proposal that our modern and post-modern world needs to navigate in the troubled waters of our 

times. These two new saints were centered on what is essential in life; love truth, the giving of 

oneself to serve others, and especially the most needy of our brothers and sisters. Both Saint 

François de Laval and Saint Marie de l’Incarnation strongly believed in building human and spi-

ritual communities that would become networks of justice and peace and development. 

Nous venons de vivre avec plus de 130 pèlerins, venus du Québec et d’ailleurs, un pèleri-

nage sur les pas de ces deux grands saints. Ce fut très touchant de visiter leurs lieux de naissance, 

les endroits où ils ont vécu et où ils ont été formés. Quels grands cadeaux nous avons reçus du 

Seigneur et de la France en saint François de Laval et sainte Marie de l’Incarnation. 

Notre pèlerinage prendra fin avec la messe de demain que présidera le Pape François, en 

action de grâces pour ces deux saints missionnaires et évangélisateurs de la Nouvelle-France. En 

nous les donnant comme modèles, le pape souhaite qu’ils nous servent d’exemples pour poursui-

vre la mission de nouvelle évangélisation si nécessaire au Québec comme dans tous les pays de 

longue tradition chrétienne. Nous avons besoin de retrouver le cœur de l’Évangile, l’essentiel de 

la foi chrétienne, le Christ Jésus. Saint François de Laval et sainte Marie de l’Incarnation nous 

laissent un témoignage éloquent et interpellant de confiance en Dieu, d’audace missionnaire, de 

don de soi, de persévérance, d’enracinement dans la foi et de vie spirituelle profonde. Tout cela 

est indispensable pour vivre aujourd’hui la mission de l’Église. 

Demain, j’aurai le privilège de concélébrer avec le Saint-Père l’Eucharistie d’action de grâ-

ces. C’est un grand privilège et une opportunité très spéciale. Je suis particulièrement fier que des 

confrères évêques, archevêques, cardinaux ainsi que des prêtres et des diacres du Canada et 
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d’ailleurs soient présents. Une importante délégation de religieuses ursulines du Canada, de la 

France, du Pérou, du Japon et des Philippines nous accompagne ainsi que de nombreux laïcs et 

personnes consacrées de divers instituts de vie consacrée. 

C’est l’Église universelle qui reconnaît et rend grâce à Dieu pour sa fidélité et sa générosité 

envers notre Église canadienne. Nous ne manquerons pas de prier pour notre avenir, pour que 

l’Esprit de Dieu, qui a si bien soutenu nos nouveaux saints, nous soutienne afin que nous pour-

suivions nous aussi avec générosité et fidélité notre vocation, notre mission, celle de présenter la 

Bonne Nouvelle de Jésus Christ au monde et l’inviter à suivre et à vivre avec Celui qui est le 

Chemin, la Vérité et la Vie. 


